
LE CHARIVA ANADIEN

M. Bronwn disait en chambre, le 8
février 1865:: "Ce projet met fin à Pinjus-

tice (lu .yStème actuel de repré4niatioii
en parleme.î.'te peuple du 1-nut-Cana-
la s'est pmlaint ami,èreàent qe la popi

" lationdu Bas ait autant de représetiants
quelui, bienqui'il comnpte400,000 âimes
de plus.
di Eh! bien, la mesure.devnt nous, iet

<' lîn à cette injutiée, fait disparaître. li
ligne de démar<qtÎiiin énîre les leux sec-

ons .... , done la reprêsenztcion. d'a
près le nombre ,darù: la cihamnbre d'Asr

" semblée, et pîurénit d'une manière sim-
ple et facile auremaniement de la repré-

"srntation, après chaque recensement dé--
cemnat.
" Nos amis du Bis-Canada re*ious ont.

4' concédé la représenlation ql n'à 1a coùdi-
lion expresse qu'ils auraient l'égalité
dans -le conseil legiatif.
LeMontréal Gazelle,\c principal org

ne du gouvernetreni tory l-t jour, avotait.
cesqui silt, le 27 nars,' 1867."' Ils ( les ré-
fornistes du 1iautîCanafIa ) combat lsienit

' pour .legrand principe dela relrés.en.
" tation basée sur la population .........
" Mais qu'ont ils mainenatS à demafîlor ?

La.représentation d'après la p)opulalion
'leuraété accordée, et la coifédéraioni

" uiýa été adoptée a rtçi Ppprobation
ipresque unanime île leurs .reprts.ants.

Ilsiontmainhtenant taut ce qu'ils ont
" demandé."

l-serait futile do mulîtiplier ces avenx
.en,citant le.;Glpbe du 28juin, 1867 ;ie lis-
cour.sdedfM. flruwn., tirKenzxim, Mn-
Farlane,Parker, .en;cham bre ete,, nwiï à

nqoilbon,- Un.efois de plus l'hypocrisie
du torysme ste pronve d'une manière irr6-
fuiable par-des.avveux voloniaIiýes, par la
glorification également, vy lontaire! d'tu
pacte sil iongtemps imputé comme lan-
.geretixeg lâche. Le:peuple ne loit pas ou-
blier.c fait.eCil devra i laire suv.-iir
les.tojyq .. Lmps d'életimn. Ai reste, nous
,n'avonuspasbeoiii de ces aveux. Lu 37e
clause dii.illde la Confédéraion est fort
Claire.:1" ¡Ma chambre ldes communlimies s-ra
4c composée ade181 mnetbres, dot 82 se-

"ra.ntáluseîour Ontari",' 65,piour.Quéibc,
17 pouîr la Nouvelle eost ei 15 polr lm
Nonveau±,B3runswick. En sus, le Ba-Cana-
da l'dura toujours que 65,membres, tandi
que-lautrets provinces pourront augrumyn-
1er le dobre des tims, t riton de
lauîgmentation dle lmeur p'opmlaiion.

A vaîî:.eer .juillet 1,67, le ßas Ci-
nada .Yail le umême nombre de représen-
innts que4 le, -1-uu-Canadu A?'eet- . dire

65. Surceionbre, 16 étaient a.n )lais
l n'tenrs taiit donu plu b que 49 de
notre ori'ne.:contre 81 l'originetm auiglii.
l ( 65 16 ||81) c'î.st à dire ue él"'émtiiî.ut
français ccynpmait dats la rerésenaionî
jiamionile, dIns une proportion de ß7
mour ccnt. - ouie.

Le firmam-'nt du journalisme cri-
tique vient de 'enichir d'un nouve

astre qui répandra paraît-il, tne clarié
jusqu'ici inconnue dans ses annales.

La Lîinle.ne canadienné :tl est
le nom de labrillante comète que -
Arthur B1iies, à l'instar du comte
Rochefdrt.: vient de latiîur .dans le
tourbillon de la circulation.

Cette lanterne a pour bougie le ter-
riblei'6dacteur en chef du ' Pays..
C'est assez dire qu'elle ne craindra
pas d'éclairer hardiment les silhouiet-
te oiU -elle projettera ses phospho-
réscentes lueurs. Tant mieux, nous
aurons enfin le plaisir d'entendre ap-
peler les choses par leur nom, u.
chat un.chaf et les gens du " Courner
du Canada ' des cagots !

Courige M. les ! Approchez
votre lanterne assez près îes visages,
pour que nous puissioas voir s'd y a
beaucoup de gens qui ne sont pas
marqués de la petite vérole de l'in-
térêt matériel et du pharisaïsme.

C'est encore possible, allez l

Nous aurons bientôt l'inconcevable
plaisir de voir arriver dans notre Ca-
pitale le successeur de lord Monck.

Quel est cet homme ?
-Nous n'en savons rien. Il a été,

paraît-il, gouverneur d'une petite ile,
située près des côtes du continent
qu'it suppose exister dails les nm'rs
aniaciques. et il nous arrive de la al-
famué, maigre commë un manche de
pipe, dévorant des yeux les 5.50,000
que l'Angleterre, notre bien-aimée
belle-mère, veut bien que nous lui
jetions dans les poches.

.Est-il beau, est-il laid, est-il cossu
comme on dit à Paris, est-il gina.
che ? et, etc.

-Mystère ! C'est la première fois
que nous en entendons parler. Com-
ment voulkz-vous qu'il en soit autre-
ment ? Un homme qui régnait paisi-
blement sur le- baleines, les cachalois,
et les monstres de toutes sortes des
mers du sud ; un homme doni les seuls
soucis diplonatiques étaient le parta-
ge, avec une cinquanaine de ses-
compatriotes et une centaine d'indi-
gènes, des produits de la pêche et de
la chasse ; un homme qui vivait aussi
ignoré, aussi patriarcalemnht que no-
tre nouveau gouvettieur, pouvait-il fai-
re parler de lui?..............

'Tout ce que nous savons, c'est que
Sir John Young est afretsement mai-
gire et que les itédecins d'A ngleter-
re lui oni conseillé le bot .air du a-
nada . Cn lui a dit que là; le ciel était
pur, les vents bieniüisaunts, les habi-
tuqs de bons enfants et l'atmosphère
chargé de mille piastres .

Partei,-non ami, lui -a dit notre
belle-mèré; partez. Là, vous trouve-
rez des médecins qui vous guériront.
adicalement. Ils .ont nom Cartier,

.McDonald, Langevin, etc. Leur mé-
dication èàt doucë,. lente, mais sûre.
Vous.pretidrez :pr. an .50 pilules, dî-
tes de mille pisdes, et- dans cinq ou
six ans ytou will be cîn

- ll righ!, a répondu le noble
Sie.

Et voilà comment il se faif que Sir
John Young remplace lord Monck,
un engraissé celui-là.

Ah! les-Cnadiens sont les meil-
leurs enfants du iinonâde.-entier.

De vrais moutons, quoi !
TloMAHAWvK,

Lasemaine- denièe, nous a vionq
promis à nos lecteurs de lenr doiner
un comptc.endu de la dernière as-
semblée qu'ont tenue les Pointeur.,

Phosphore Moustique, qui a repris
ses fonctions de secrétaire, le fera la
semaine prochaine.

Préparez-vous à danser, Messieurs
les. Pointeurs.

Nous nous proposons de publier, la
semaine prochaine, le nom (les sept
ou huit bonnes payes lu Charivari

Nous fer-ons une mention spéciale
de ceux qui font faire jusqu'à dix
voyages à nus collecteurs, leur pro-
mettant toujours de les payer et ne le
fesant jamais.

Corresvondance.
A Monsieur Jean Charivari,

Si. Ro-h da Québ-c,,
S Mni chter CIaicvcri,

Permn eis..rmoi le t'exprimer puiîbl iquemient
Tout l'amour dont je sui, enbrasé ?,ourtoi, hiiolir que mam recnnais5ance seule
teat égaler. Depnis longtemps, te servant

de Finflu..nce d'nt tu jouiu lu mes tout en
oe vre 'our ridiculiser et albaitre l'-i'àfame

oceiété de Poi-,mur, ces tyrans éhoHtés
iui pauvre soxe fîminin.

Les foodies que iu asj en ré.erve frap-
pent sans miséricorde cette audacieue
société qui s'agrandit du jour' on jour, et
comptera bientôt dans smes range autet
de memes qu'il y 'a d'hommes diak,
noiîre vjile.,

Tu b-iS mnieux qIlue perLonne Que j!)
n' e'xagère rn en parîot ainsi, car voilà
mHinienanr qIll tout g.[ en môl

Des jeuns gen., nue lion croya it r(lieux, mon, Mnod'u We nemibrce
Wils zál Aí de llîaminablo as'se-.ci.ion >

simorgniciI d les compur id s bst r:
rmng, J. ierse qu'il me suffrc de pra-


